
« Rencontre avec le Christ » 

L’habit ne fait pas le moine. C’est une expression très connue qui 
nous apprend que ce n’est pas l’extérieur ou l’apparence qui 
définit notre intérieur ou notre essence. Qu’est-ce qui fait de nous 
des chrétiens ? Pourquoi peut-on dire qu’on est chrétien ? Est-ce 
parce qu’on agit de telle ou telle manière ? Sommes-nous définis 
comme chrétien par nos habitudes et nos œuvres ? Est-ce notre 
façon d’agir ou est-ce la foi en Jésus-Christ qui nous définit comme 
chrétien ?  

En cette Fête de l’Épiphanie, nous allons nous pencher sur le récit 
biblique et apprendre des mages de l’orient ce qui nous définit 
comme chrétien.  

Tout d’abord, un chrétien est une personne qui a été conduite au 
Christ. Les mages ont été conduits au Christ par des circonstances 
et des évènements extraordinaires, mais qui leur étaient familiers. 
Nous apprenons que les mages étaient des astronomes : Ils 
étudiaient les étoiles. Et c’est là, dans leur domaine, dans ce qui 
leur est familier, que Dieu a décidé d’attirer leur attention.  

Dieu savait que l’apparition d’une étoile dans le firmament allait 
être remarquée par ces astronomes. Cet évènement avait pour 
but d’ouvrir une voie vers le Christ à ces étrangers. Ils ne faisaient 
pas parti du peuple de Dieu, mais Dieu voulait qu’ils arrivent à la 
connaissance de son plan du salut pour l’humanité. Pas pour les 
cultiver intellectuellement, mais pour qu’ils vivent une rencontre 
significative avec Jésus-Christ, leur Sauveur.  

De même avec nous. Dieu agit dans sa sagesse et sa miséricorde 
pour que l’être humain vive une rencontre significative avec le 
Christ. Dieu fait en sorte que certains évènements et certaines 

circonstances nous conduisent au Christ.  



Et comme pour les mages, Dieu attire notre attention avec des 
évènements et des circonstances qui à priori sont ordinaires, mais 
qui ont pour but de nous ouvrir une voie vers le Christ. J’entend 
des gens dire qu’ils ne croiront en Dieu que s’il leur parle 
personnellement, ou qu’il se manifeste à eux d’une façon 
particulière, extraordinaire et miraculeuse.  

Mais Dieu nous appelle et attire notre attention pour nous 
conduire au Christ par des circonstances qui nous sont familières. Il 
nous fait nous poser des questions sur le sens de la vie et la raison 
de notre existence par des évènements naturels : une maladie, 
une perte, une difficulté, mais aussi par la réussite, un évènement 
joyeux, une nouvelle opportunité, parfois avec des nouveaux défis 
ou des changements dans notre quotidien. Il n’y a pas de 
différence entre petits ou grands évènements : une pandémie 
peut être utilisée pour attirer notre attention et nous conduire au 
Christ, mais aussi une panne du bus en allant au travail, une cloche 
qui résonne tous les dimanches matin, un nouveau voisin, un 
déménagement, passer à une nouvelle étape comme la retraite, 
ou le début des études universitaires, le passage de l’école au 

collège ou du collège au lycée.  

Dans chaque circonstance de la vie, Dieu nous appelle pour attirer 
notre attention et nous conduire à rencontrer le Christ. Des évène-
ments qui nous font nous poser des questions, des circonstances 

qui nous secouent, nous bousculent ou nous bouleversent.  

Dieu est en action constante. Les circonstances pour appeler 
l’humanité déferlent comme une pluie abondante. Tout ce qui 
nous arrive, de la plus petite chose à la plus dramatique, possède 
ce but ultime de nous éveiller aux choses de Dieu et de nous faire 
nous poser des questions existentielles et de nous conduire à une 
rencontre significative avec le Christ.  



Les mages, conduits par les signes du Seigneur, se sont trompés de 
chemin. Il était logique pour eux que la prophétie de la naissance 
du nouveau roi d’Israël s’accomplisse dans la capitale du pays, là 
où réside un roi.  

Ça arrive souvent. On essaye toujours de rationnaliser l’action de 
Dieu. On essaye de trouver une logique à tous les évènements qui 
se succèdent dans notre vie. On se dit : « Si j’étais à la place de 
Dieu, qu’est-ce que je ferais par la suite ?» Malheureusement, ou 
heureusement, Dieu ne suit pas notre logique pour faire les 
choses. Je dis malheureusement, parce que Dieu a un objectif bien 
supérieur à nos propres objectifs. Par exemple, on peut se dire que 
perdre un travail signifie qu’on en trouvera un meilleur ; on peut 
se dire que l’éloignement d’une personne aimée sera remplacé 
par une autre personne qui nous fera plus de bien. On est 
complètement centré sur nous même et nos souhaits de bienêtre 
quotidien. Tout a un but, bien sûr, mais pas forcément celui qu’on 
attend. Tout concoure à notre bien, mais est-on conscient de quel 
est ce bien dont on a besoin ? 

Je dis aussi : heureusement que Dieu ne suit pas notre logique, car 
sinon nous raterions les plus grandes bénédictions, le véritable 
bien, le bien suprême de notre vie. Heureusement que Dieu ne 
suit pas notre logique, parce que sinon nous n’aurions jamais eu 
un Sauveur, nous n’aurions pas de salut par grâce, nous serions 

toujours condamnés par nos péchés.  

La logique humaine ne s’applique pas à Dieu. C’est pourquoi les 
mages se sont retrouvés à Jérusalem. Mais à Jérusalem, Dieu les 
réoriente. Cette fois-ci par sa Parole. Les mages n’ont pas trouvé 
une Bible par hasard et découvert le lieu de naissance. Les 
spécialistes de la Loi de Dieu convoqués par Hérode ont été les 
instruments de cette réorientation.  



Les mages à Jérusalem ne reçoivent pas seulement une indication 
sur le lieu de la naissance du nouveau roi, ils apprennent aussi que 
ce nouveau roi est le Messie, le chef qui prendra soin d’Israël, le 
peuple de Dieu. Cette révélation ne se trouvait pas dans les astres. 
Grâce à la Parole révélée de Dieu, ils ont appris qu’il y avait 
quelque chose de plus grand que ce qu’ils avaient pu s’imaginer. Ils 
ont découvert que l’étoile qu’ils suivaient était en train de les 
conduire au Dieu qui prend chair.  

De même avec nous. Les évènements dans notre vie sont l’appel 
de Dieu, et notre logique souvent nous fait perdre l’opportunité de 
rencontrer le Christ. Mais Dieu a donné sa Parole pour orienter 
ceux qui ont des inquiétudes, afin qu’ils puissent trouver le Christ. 
La Parole de Dieu est un don de Dieu qui nous permet de 
connaître sa bonne volonté envers nous en Christ, et qui nous 

permet de trouver le chemin correct vers le Christ et le salut.  

Dieu maintient son église sur terre pour qu’elle puisse réorienter 
ceux qui se posent des questions et qui ne trouvent pas par eux-
mêmes les réponses adéquates. L’église se trouve sur terre pour 
accomplir la mission de transmettre la parole de Dieu à ceux qui 
sont appelés par Dieu à travers les circonstances et les 
évènements de leur vie. Nous sommes encore sur terre et pas 
encore dans la gloire qui nous est promise, parce que nous avons 
la mission d’être les instruments de Dieu qui apportent la lumière 
de sa Parole à notre prochain dans leur quête de sens. Sans cette 
mission, nous ne serions plus en ce monde.  

Les mages appelés par les circonstances et les évènements, et 
réorientés par la parole de Dieu, vont finalement rencontrer le 
Christ. Ils arrivent à Bethléhem, et lorsque l’étoile leur indique 

l’endroit où se trouve le Christ, ils sont remplis d’une grande joie.  



Ils découvrent le pourquoi de cette aventure. Ils découvrent la 
bonne volonté de Dieu. Ils découvrent que Dieu avait un don 
précieux à partager avec eux.  

L’être humain appelé par les circonstances et les évènements sans 
trop savoir exactement quoi chercher, l’être humain réorienté et 
éclairé par la parole de Dieu se remplit d’une grande joie en 
trouvant le Christ. Au départ il n’y avait que des questions, une 
quête de sens, mais en Christ il y a les réponses et la découverte 
du sens de la vie.  

En Christ il y a le pardon. En Christ il y a l’éternité bienheureuse. En 
Christ il y a réconciliation avec Dieu. En Christ il y a la vie éternelle. 
En Christ il y a la véritable paix. En Christ il y a la nouvelle réalité, la 
renaissance, le renouveau, la plénitude. En Christ il y a la grâce de 
Dieu, l’amour de Dieu, la bienveillance paternelle de Dieu. En 
Christ il y a la foi, l’espérance, la force, un horizon clair et un sens à 
la vie.  

Que font les mages lorsque l’étoile finit par leur indiquer où se 
trouve le Christ ? Ils ne s’en vont pas, tout simplement. Leur 
voyage n’était pas fini. Ils auraient pu s’arrêter là, et donner pour 
achevée leur aventure. Mais maintenant qu’ils savent que ce n’est 
pas qu’un simple roi, ils entrent dans la maison. Ils entrent dans la 
présence du Christ. Ils le contemplent, enfant mais destiné à être 
leur sauveur. Ils se prosternent et l’adorent, reconnaissant en cet 
enfant le Dieu qui les a appelés et conduits pour leur manifester sa 
grâce. Ils se rendent face à l’amour de Dieu qui leur accorde un 
sauveur, sans qu’ils soient membres du peuple d’Israël. Et lors de 
cette rencontre ils lui présentent leurs offrandes. Un signe de 
reconnaissance et d’action de grâces pour le don immérité qui leur 

a été fait.  

 



Les circonstances de la vie servent d’appel de Dieu. Dieu crée en 
nous l’inquiétude et la quête. La parole de Dieu nous parle de son 
amour et sa grâce. Dieu nous révèle le Christ et son salut. Que faire 
alors ? Le voyage n’est pas fini. Il nous faut entrer dans cette 
maison, contempler le Christ, l’adorer et lui montrer notre 
reconnaissance.  

Entrer dans la maison c’est s’approprier des vérités de la Parole de 
Dieu. Ce qui est information devient foi par action du Saint-Esprit. 
Et la foi est le bras qui saisit les promesses de Dieu pour les vivre. 
Entrer dans la maison c’est l’envie de recevoir et vivre ce qui nous 
est promis. Entrer dans la maison c’est se présenter dans la 
présence de Dieu. Entrer dans la maison c’est confesser son 
manque de mérite, c’est confesser son péché, dans l’assurance de 
la grâce et du pardon.  

On entre dans la maison pour contempler le Christ Sauveur. Avec 
notre âme à nu, complètement rendu face à lui, nous contemplons 
l’amour du Christ, son œuvre, sa passion pour nous, et nous 
recevons les dons qu’il nous a obtenu. Cette contemplation du 
Christ renouvelle. La rencontre avec le Christ restaure. La 

rencontre avec le Christ console, réconforte et encourage.  

Aujourd’hui vous allez vous rencontrer avec le Christ dans le 
sacrement. Christ se rend présent dans du simple pain et du 
simple vin. Il fait de ce qui est ordinaire quelque chose 
d’extraordinaire. Christ vient à nous et se trouve réellement 
présent dans le sacrement. Entrez et contemplez son amour. 
Venez avec vos péchés et soyez-en libéré. Venez avec vos doutes 
et soyez confirmés dans la foi. Venez avec ce que vous êtes et 
repartez dans l’assurance du pardon, de la réconciliation et de la 

grâce de Dieu envers vous.  



Prosternons-nous et adorons le Christ venu pour devenir notre 
sauveur. Rendons-nous face à son amour et son don immérité. 
Inclinons-nous face à la bonté de Dieu et sa générosité 
manifestées en Christ. Rendons gloire et honneur à celui qui a 
porté nos péchés. Élevons nos louanges à celui qui s’est donné 
pour nous et qui a subit la mort pour que nous ayons la vie.  

Présentons nos offrandes à celui qui mérite tout. Montrons-lui 
notre reconnaissance en lui offrant ce que nous avons de plus 
précieux. Je ne parle pas d’or, d’encens ou de myrrhe, mais de 
notre vie, celle pour laquelle Jésus-Christ s’est donné pour nous. 
Jésus-Christ nous a montré par son sacrifice que notre vie est 
d’une immense valeur à ses yeux. Racheter par lui, offrons-lui 
notre existence en action de grâces.  

L’histoire des mages de l’orient s’achève en nous disant qu’après 
avoir été avertis dans un rêve de ne pas retourner ver Hérode, ils 
rentrèrent chez eux par un autre chemin. La rencontre avec Jésus 
a fait de ces mages des croyants obéissants à la volonté de Dieu. 
Après avoir rencontré leur Sauveur, ils ne font pas comme si de 
rien n’était. Ils ne continuent pas leur vie à leur façon. Cette 
rencontre les a changés, cette rencontre les a rendus sensibles à la 
volonté de Dieu.  

 

 

 

 

 

 



J’ai commencé cette méditation en disant que l’habit ne fait pas le 
moine. Qu’est-ce qui fait de nous des chrétiens ? Ce ne sont pas 
nos œuvres qui nous définissent comme chrétiens. C’est notre foi 
qui nous définit en tant que tel. La rencontre avec Jésus nous 
pousse à être sensible à sa volonté et être des croyants obéissants. 
La rencontre salutaire avec Jésus dans le sacrement nous conduit à 
agir selon son conseil. La rencontre avec Jésus nous réconforte et 
donne un nouveau sens à notre vie. On ne continue pas comme si 
de rien n’était après cette rencontre. On ne continue pas comme si 
de rien n’était après avoir reçu le pardon, et le renouvellement de 
notre foi. On ne continue pas comme si de rien n’était après avoir 
contemplé l’amour de Dieu en Christ, et que cet amour nous ait 
été confirmé.  

Notre foi se reflète dans une consécration de tout notre être. La 
joie du salut et la paix du Christ sont notre motivation pour servir 
et pour aimer.  

Dieu nous a conduit au Christ par les circonstances et les 
évènements de notre vie. Dieu nous a fait découvrir le Christ et 
son don immérité par sa Parole. Dieu nous a fait entrer dans sa 
présence et nous sommes à présent ses enfants par la foi. Dieu a 
procuré une rencontre avec le Christ pour que nous puissions 
contempler en lui tout son amour et sa passion envers nous. La 
rencontre avec Jésus nous amène à l’adoration, à l’offrande et à 

l’obéissance.  

 

La paix de Dieu qui surpasse toute intelligence garde votre cœur et 
vos pensées en Jésus-Christ, afin de vivre une rencontre 
significative avec lui, afin de contempler son amour, afin de le 

servir avec joie, pour la vie éternelle. Amen.  


